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En combinant infrastructures touristiques et offres dérivées du patrimoine géo(morpho)logique, les géotopes sont susceptibles d’attirer non seulement les scientifiques, mais aussi les familles, les écoles et les particuliers non-initiés aux Sciences de la Terre. Par le biais du géotourisme – « forme d’écotourisme mettant au centre des ses activités la valorisation du patrimoine géologique et géomorphologique d’une région » (Reynard, 2006a) - les territoires périphériques ont la possibilité de développer davantage leurs offres et de séduire une clientèle particulière, hors de la haute saison touristique. Cette valorisation peut engendrer des retombées économiques au niveau local (Reynard et al., 2006b). 

L’offre en question doit indubitablement être bien conçue afin d’attirer et de satisfaire le plus grand nombre de visiteurs. Les formules sont diverses: sentiers didactiques, excursions guidées, créations d’événements, etc. La médiation (géo)scientifique, joue un rôle fondamental puisqu’elle permet de faire le lien entre la science et la société, soit d’expliquer les contenus scientifiques et complexes avec un langage compréhensible pour un large public.

Une étude récente, visant entre autres à tester l’efficacité du transfert du message géoscientifique de certains sentiers géodidactiques (Berrebi, 2006), a révélé que le public apporte le plus grand intérêt aux schémas pour l’information synthétique qu’ils sont capables de véhiculer. Les photos (retravaillées ou non) se situent en deuxième place, avant l’intérêt porté aux textes explicatifs. Par conséquent, le plus grand soin doit être apporté à la production des représentations graphiques. Parmi ces dernières, les cartes occupent une place centrale : images réduites d’une partie du paysage, elles peuvent facilement véhiculer plusieurs niveaux d’informations. 

Se pose alors la question de la représentation cartographique des géotopes dans le contexte géodidactique et géotouristique. Comment les personnes perçoivent-elles le paysage ? Y-a-t-il une différence entre des personnes d’âge, de sexe et de catégories socioprofessionnelle diverses? Quelles sont les éléments qui permettent une lecture rapide d’une carte pour ce public cible ?

Dans le cadre d’une thèse, en cours à l’université de Lausanne, la question de la cartographie des géotopes est étudiée plus en détail. A l’aide d’une analyse comparative de cartes utilisées dans le contexte géotouristique, nous cherchons à dégager la variété des éléments représentés et la manière de leur mise en image (échelle, symboles utilisés, choix du fond de carte). Les résultats obtenus serviront comme base à l’élaboration de nouvelles cartes qui seront ensuite testées auprès de personnes non-initiées à la problématique des géotopes. Ceci, dans le but de mieux connaître la compréhension du contenu cartographique et d’améliorer la lecture de ces cartes et par là le transfert de l’information. 
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